
 

FORUM AFRICAIN SUR LE GENRE : Mme Viviane Wade prône une 
approche globale et concertée 

L’épouse du chef de l’Etat, Mme Viviane Wade, a prôné l’adaptation d’une approche 
globale et concertée pour la gestion de l’émigration des femmes. Elle présidait la 
cérémonie d’ouverture du Forum africain sur le Genre, qui a démarré hier sur le 
thème « Création de partenariats entre les femmes africaines et la diaspora pour le 
développement de l’Afrique ». 

Adapter une approche globale et concertée sur la problématique de la migration 
féminine africaine, c’est ce qu’a préconisé Mme Viviane Wade, la Première dame du 
Sénégal. Elle ouvrait hier les travaux de la 2ème édition du Forum africain sur le 
Genre, à la salle de conférences de l’Ucad II, en présence de l’épouse du chef de 
l’Etat sierra léonais, Sia Nyama Koroma, la présidente du Parlement panafricain 
(Pap), de la secrétaire d’Etat aux Familles et aux Personnes handicapées de 
Belgique, Mme Gisèle Mandaila et de plusieurs autres personnalités.  

Jusqu’au mercredi (demain), les femmes africaines vont plancher sur le thème 
« Création de partenariats entre les femmes africaines et la diaspora pour le 
développement de l’Afrique ». Plusieurs experts internationaux y prennent part. Les 
femmes saisiront l’occasion pour décerner le Prix « African Gender Award » à Paul 
Kagamé, président du Rwanda pour ses efforts en faveur de la promotion de la 
femme.  

Mme Wade a souligné que cette adaptation doit se faire par l’identification de 
stratégies communes « pour lutter contre les atteintes graves aux droits des femmes 
migrantes, pour le respect et pour la promotion des instruments pertinents du Droit 
international telles que la Déclaration des droits de l’Homme, la Convention 
internationale sur la protection des droits des travailleurs migrants et de leurs 
familles ». Pour la présidente de l’Association « Education-Santé », il faut veiller à ce 
que les accords entre les pays d’origine et ceux de la destination, dans le cadre 
d’une gestion concertée sur les flux migratoires, prennent davantage compte de la 
dimension Genre. Mme Viviane Wade a saisi l’occasion pour fustiger l’utilisation de 
l’argent issu des tontines, Gie, mutuelles, micro financement par les femmes pour 
financer le départ de leurs enfants ou leur propre départ. « Ces sommes détournées 
de leur but sont un désastre pour l’économie de leur pays et de leur famille », 
dénonce-t-elle.  

Mme Wade a en outre indiqué qu’il est grand temps d’alphabétiser ces femmes, les 
sécuriser, les former et les diriger vers de nouvelles voies porteuses comme 
l’élevage et la culture biologique pour ce qui concerne les femmes rurales. Elle a 
également déploré les maux qui gangrènent l’immigration des femmes. « Celles-ci 
sont souvent confinées à des emplois subalternes, à des violences physiques, 
psychologiques et sexuelles. Et à cela s’ajoute leur exposition aux phénomènes de la 
criminalité transnationale organisée comme la traite des personnes ». Pour la 
secrétaire d’Etat belge, l’émigration doit être au cœur des politiques 



gouvernementales. Elle a dénoncé le concept d’émigration choisie qui, selon elle, 
dépossède l’Afrique de ses cerveaux. Mme Mandaila a également souligné que 
l’Afrique et l’Europe sont interdépendantes, prônant un partenariat fort pour faire face 
aux défis du monde moderne. 

Et dans le but d’obtenir une meilleure gestion des flux migratoires, elle a proposé le 
renforcement de la coopération au développement, une pratique commerciale 
équitable et une prise de conscience responsable de la Société civile, de la diaspora 
ainsi que des gouvernants. 

Quant à la directrice adjointe de l’Organisation internationale pour les migrations 
(Oim), Mme Ndioro Ndiaye, elle a plaidé la formation professionnelle pour les 
migrantes, une bonne optimisation des transferts de fonds et la prise en compte du 
Genre dans les budgets nationaux. Elle a aussi demandé que davantage de femmes 
soient incorporées dans les forces armées. 

Paul Kagamé reçoit le prix « African Gender Award » demain à Dakar 

Les femmes africaines rendent hommage au président rwandais en lui décernant 
l’édition 2007 du prix « African Gender Award ». Le chef de l’Etat rwandais recevra 
son prix demain, à Dakar en présence de Me Abdoulaye Wade président de la 
République du Sénégal, parrain du « African Gender Award » et co-lauréat de la 
première édition en 2005, avec le président Thabo Mbeki d’Afrique du Sud pour leur 
rôle dans l’adoption du principe de la parité « homme-femme » et l’intégration du 
Genre dans l’Union africaine et dans ses organes. 

La remise de cette distinction entre dans le cadre des travaux de la 2ème édition du 
Forum africain sur le Genre, qui s’est ouvert hier sous la présidence de Mme Viviane 
Wade. Ces assises sont organisées par l’Ong « Femmes africa solidarité » (Fas), en 
collaboration avec le ministère de la Famille et de l’Entreprenariat féminin, 
l’Organisation internationale pour les migrations (Oim) et Diaporantouch. Selon la 
présidente de Fas, Bineta Diop, Paul Kagamé a été choisi par un comité de sélection 
de l’African Gender Award présidé par Mme Gertrude Mongella, présidente du 
Parlement panafricain (Pap), pour sa politique de renforcement des capacités de la 
femme rwandaise dans plusieurs domaines et pour les efforts déployés pour la 
promotion de la femme dans son pays. 

Le Rwanda sera également honoré à travers l’Ong Pro-femmes/Twese Hamwé et le 
secteur privé représenté par la Banque populaire pour la promotion de la femme. 
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